
L
e dernier rendez-vous 
des agriculteurs qui in-
novent était fixé à Err 
où l’usine de produc-

tion Cimelait a ouvert ses por-
tes en mai dernier. 
Durant plusieurs jours sur l’an-
née, 25 fermes ont ouvert 
leurs portes dans la grande Ré-
gion dans le cadre de lopéra-
tion Innov’Action. Les cham-
bres d’agriculture démontrent 
ainsi leur capacité à initier et à 
accompagner des projets in-
novants grâce à leurs con-
seillers techniques présents 
sur le terrain. 
La dernière ferme à ouvrir ses 
portes en 2016 dans le cadre 
de cette action était la coopé-
rative Cimelait qui a investi 
dans une unité de fabrication 
de yaourts et de fromages. 

■ Transfert 
d’innovation 

« Nous cherchions une action 
d’agriculture innovante sur 
le département. Il nous a sem-
blé que le côté nouveau et col-
lectif de l’unité de fabrication 
de yaourts de Cimelait re-
groupant huit membres de la 
coopérative cerdane, étaient 
des éléments qui cadraient 
avec cette démarche d’In-
nov’Action », explique Emma-
nuel Leroy, chef du service 

montagne élevage diversifica-
tion à la chambre d’agriculture 
des Pyrénées-Orientales. 
Le concept d’Innov’Action est 
de donner la parole aux agri-
culteurs pour présenter leurs 
pratiques innovantes autour 
de la triple performance éco-
nomique, sociale et environ-
nementale, à d’autres agricul-
teurs et ceci directement sur 
leur exploitation afin de favo-

riser le transfert de pratiques 
et des connaissances. 
Le but est également de com-
muniquer sur l’initiative à l’ex-
térieur du département. 
« L’objectif de la chambre 
d’agriculture est de véhiculer 
un message positif sur les élé-
ments innovants et sur les 
transferts de technologie et 
d’innovation. Les marges de 
transfert se situent plutôt à 
l’extérieur du territoire », ra-
joute Emmanuel Leroy. 

■ « C’est bien 
de voir le travail » 

Dans ce sens, Ludovic Marlot, 
le secrétaire général de la 
FDSEA et responsable dans 
la grande région de la section 
lait du GI Élevage d’Occitanie 
s’était à cette occasion dé-
placé à Err. « Je suis venu 
voir comment ces huit éle-
veurs valorisaient au mieux 
leur production laitière et si 
ce modèle pouvait se repro-
duire ailleurs. Dans le cas où 
des éleveurs voudraient se 
lancer dans un tel projet, il est 

intéressant de savoir com-
ment nous pourrions les ac-
compagner ». 
Il est de plus primordial de 
trouver, ou de s’appuyer, sur 
des solutions pour valoriser le 
lait d’autant que les filières 
phares de l’agriculture, notam-
ment l’élevage, traversent une 
crise sans précédent. « C’est 
bien de voir le travail com-
mun d’agriculteurs qui œu-
vrent dans le même sens pour 
capter la valeur ajoutée », a-t-
il rajouté. Tiphaine Feray, res-
ponsable de l’atelier de fabri-
cation et l’une des trois 
employés de Cimelait a fait vi-
siter l’unité de fabrication de 
yaourts, donnant de nombreu-
ses explications. « Au niveau 
de la machine à conditionner, 
nous sommes à 4 000 
pots/heure pour les yaourts 
brassés aux fruits et 3 500 
pour les yaourts étuvés fer-
mes à la vanille ou nature ». 
Des chiffres et un projet qui 
ont favorablement intéressé 
les visiteurs du jour. 

Frédérique Berlic

ERR. L’unité de production était la dernière étape régionale de cette opération.

◗ Innov’Action permet aux chambres d’agriculture de valoriser les organisations locales.  Photos F. B.

Innov’Action met en avant 
Cimelait et ses yaourts
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